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dans vingt-et-une localites (l'annöe derniere elles etaient au nombre de quinze)
on reunira les iroupes des Irois armees.

« Les corps se rendront ä destination soit par etapes, soit par voies ferrees ou
au moyen de transports par eau.

« Excepie les deux camps de Vilna et de Kazan, qui possödent des baraquements

pour loger une division d'infanterie, les troupes sont sous la tenle.
« Le numero de la feuille mililaire russe ä laquelle nous avons emprunte les

renseignements ci-dessus, ne fait pas connaitre les dispositions prises par le grand-
duc commandant en chef de l'armee du Caucase pour la reunion des troupes sous
ses ordres. Comme d'habitude, il en sera tenu compte separement. L'annöe
derniöre le total de ces troupes, envoyöes dans des camps d'instruclion, sur dix poinls,
s'esl ölevö ä 114 balaillons, 16 escadrons, 51 sotnias de cosaques et 172 pieces,
ce qui represente presque la totalitö de l'armöe du Caucase. II est probable qu'l i

en sera de meine cette annöe. »

France. — A teneur d'une receute circulaire du ministre de la guerre, les

manceuvres d'automne seront exöcutöes cette annöe par neuf corps d'armee : les
1er, Lille; 3e, Ronen; 4e, Le Maus; 7e, Besancon; 8C, Bourges; 9e Tours ;
14e, Lyon; 16«, Montpellier et 17e, Toulouse. •

Ces manceuvres, d'une duröe de quinze jours, auront lieu du 25 aoüt au
10 seplembre pour les 7e, 8C, 9C et 14e corps, du 30 aoül au 15 seplembre pour
le 17e corps, du 5 au 20 septembre, pour les 1er, 3e et 4e corps, et enfin du
1er au 15 ocfbre, pour le 16e corps.

Les reservistes y assisteront On y fera diverses expöriences, entr'autres d'aö-
rostalion, dirigees par le colonel Laussedat.

De grandes manoeuvres do cavalerie auront lieu au camp de Chälons du
15 aoüt au 15 seplembre. En lixanl ces diverses dates, le ministre a tenu
compte des circonstances locales de climal el de cullure. afin d'eviter le plus
possible de gener les populations. II a delermine, en outre, de la fagon la plus
precise, les rögions sur lesquelles doivenl elre exöcutöes ces Operations militaires.

Une luinineuse inslruclion a ölö redigee au 3e bureau de l'etat-major gönöral

pour ces manceuvres. L'Avenir militaire la resume comme suit :

Cette instruction se subdivise en huit chapitres dont nous allons donner ä nos
lecteurs une analyse sommaire. II y aurait exagöralion ä prötendre qu'elle forme
un corps de doctrines nouvelles; cependant il est inconleslable qu'elle renferme,
dans un petit opuscule de 60 pages environ, de tres intöressanls et fort instrnclifs
apercus, non-seulement sur ies grandes manceuvres, mais encore sur la tactique
de marche et de combat des diverses aimes.

L'avant-propos indique ä la Ibis le bul des grandes manceuvres et celui de
l'instruction möme : les premiöres doivent presenter une image aussi exaete que
possible de la guerre; la seconde contient les regles pratiques qui doivent
permettre de realiser l'objet des grandes manceuvres

Le chapitre Ier expose la repartition du lemps consacre aux grandes manoeuvres

: celles-ci doivent durer pendant 15 jours, dont 9 pour rinstruetion de detail
et 6 pour les grandes manoeuvres proprement diles. II est recommande de faire
executer aulant que possible les exercices de delail par des dötachements mixtes,
afin d'habiluer les diverses armes ä operer ensemble. Enfin, les manceuvres peuvent

etre simples, l'ennemi n'ötant que suppose ou figure, ou ä double action ;
la preference est accordöe ä ces dernieres, parce qu'elles l'rappent davantage l'ceil
et l'inlelligence de ceux qui y prennent part et nous ne saurions trop ap-
prouver cet avis.

Le chapilre II traile des manoeuvres simples. Elles onl un but d'utilile
inconleslable au poinl de vue de la preparation; mais, comme la plupart du lemps les corps
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n'ont pas besoin de quitler leurs garnisons pour les praliquer, il parait naturel de

les reserver ä ceux qui, en raison meme de leur isolement dans les garnisons ou
ä cause des difficullös locales, n'ont pas suffisamment regu cette inslruclion prepa-
raloire. On y aura egalement recours pour faire operer l'ensemble d'un corps
d'annöe conlre un ennemi indiquö ou meine simplement suppose.

Dans le chapilre III est expose le mecanisme des manceuvres ä double aclion ;

chaeune de celles-ci doil loujours elre precedee d'une manceuvre simple qui sera
executöe d'apres un programme analogue et les trois armes y agironl de concert

Le chapilre IV est consacre aux marches II contient la description d'un dispositif

normal que l'on modifiera selon les circonslances, mais qui, ä moins d'ordres
contraires, sera toujours observe; il semble toutefois que cel ordre de marche ne
doive conceruer que les grandes manceuvres, car une nole placöe en dehors du

texte de ce chapilre informe que lc dispositif de marche cn campagne fera l'objet
d'une instruction spöciale. II serail donc pröferable d'altendre l'apparition de celle-
ci pour juger la valeur de l'ordre de marche prescrit dans la prösente inslruclion;
nous allons neanmoins en donner les dötails les plus saillants La cavalerie doil
toujiiurs etre en avanl du premier echelon d'infanlerie qui l'appuiera ; la force de

l'infanlerie ä l'avant garde varie du '/- ou '/„ de celle de la colonne l'ariillerie
sera loujours represenlee ä l'avant-garde par '/. en ',', de ses balleries, le resle
se tenant prös de. la tele du gros d'j la colonne. L'instruction indique ensuite le

dispositif de marche pour une division exöculanl les grandes manceuvres; la

Constitution de l'avant-garde, le fractionnement de la colonne eu groupes de

rögiments d'une longueur öquivalente, les distances enlre les groupes, l'allongement
des colonnes, les haltes et, en gönöral, tous les details sont empruntös aux divers
maiiuels regleiiieniaires.

Le chapitre V contient des renseignements sur la taclique des differentes armes;
ils ont pour objet de familiariser les officiers de chaque arme avec la lactique des

»utres armes, donl ils pourront ainsi mieux appröcier l'action et le concours dans

les manceuvres. C'est une heureuse innovation, car eile permel de penser que
peu ä peu s'effacera ce particularisme si nuisible ä l'ensemble. Ce chapitre, trös

sommaire, mais Ires clair, esl le morceau principal de l'instruction ; il forme en

quelque sorle un pelil « traite d'art mililaire. » Exirayons-en les quelques
passages qui prösentenl un intöröl plus spöcial que le reste.

Le front d'aelion du bataillon est estime S raison de 110 ä 115 hoinmes pour
les compagnies d'infanterie mobilisees en vue de grandes manoeuvres.

Les dötails relatifs ä la formalion de combal d'une brigade ou d'une division met-
tent ä möme de pressentir quels seronl les prineipes admis dans la fulure öcole de

brigade; c'est la disposilion par rögiments aecoles qui semble prevaloir; mais eile
donnera lieu h des applicalions variees, suivant que la brigade el la division seronl
isolees ou encadröes. Remarquons cependant que, quelle que soit la Situation de
la brigade ou de la division, un rögiment n'engage jamais ä la fois lous ses balaillons.

C'est une maxime nouvelle qui s'imposail d'elle-meme; cependant il esl
bon de constater qu'elle formera la regle dans l'avenir.

II sera alloue 80 cartouches par homme pour la duröe des grandes manoeuvres

: on pourra en consommer 32 pendant les exercices de detail.
Quant aux chasseurs ä pied, ils ne seronl plus employös en ligne'. ils agironl

par compagnies indöpendantes, notamment sur les flaues des lignes Leur principale

mission est l'attaque de l'artillerie ennemie. Leur röle consislc ög'dement ä

eclairer le champ de bataille et ä renseigner sur les posilions et les projets de

l'adversaire. A cet effet, des seclions franches seronl envoyöes sur les flancs des

lignes ou des colonnes ennemies.
Le röle de la cavalerie est classe en s rvice de sürete et en service d'explora-

lion; le second, qui est le plus imporlant, est confie aux divisions indöpendantes:
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elles doivent chercher ä constater la prösence et, autant que possible, l'effectif
des forces de l'ennemi sur tel ou tel point.

Au combat, la cavalerie doit toujours se conformer au principe de la formation
en echelons. Le röle de la premiere ligne elant de faire breche au milieu d'une
cavalerie ennemie, il est avaniageux, afin de donner au premier choc son maximum

de puissance, d'aflecler ä cette ligne les regiments de cuirassiers dans les

divisions de cavalerie el ceux de dragons dans les brigades de corps d'armee.
Viennent ensuile quelques prineipes relatifs au combat de la cavalerie conlre

les autres armes, et au combal ä pied, qui n'est et qui ne doit elre qu'un
accident. L'instruction n'en admet guere l'eventualile que dans les petites Operations;

eile recommande neanmoins de la faire figurer dans les manceuvres, mais
eile a soin d'ajouter que l'on risquerait de fausser les idees et de paralyser l'ölan
de la cavalerie en donnant ä ce mode d'aelion une imporiance exageröe.

Enfin, ce chapitre est termine par quelques renseignements relatifs ä l'artillerie
qui entame l'action, la prepare, la soutient, et quelquefois la termine. Elle

doit ouvrir son feu ä des dislances variant entre 1500 et 3000 metres; les depla-
cements ne peuvent etre införieurs ä 500 ou 600 metres; souvent les batteries
devront tirer par dessus l'infanlerie de la premiöre ligne, et l'instruction emet le

vceu tres legitime que, les iroupes soient habituöes ä celte disposilion des balteries.
Signalons, au sujet de rarlillerie. deux prineipes nouveaux. Le premier est que

l'arliilerie de corps d'armöe doil ötre ä peu prös employee comme les balteries
attachees au gros d'une division isolee, c'est-ä-dire quo la reserve d'artillerie,
teile qu'on la comprenait encore en 1870, n'existe plus. Le second est que le

general commandanl le corps d'armee peul, afin d'obtenir de grands effets, reunir
l'artillerie divisionnaire ä l'artillerie de, corps.

Le chapitre VI est relatif au service d'elat-major. Parmi quelques dötails
speciaux, nous remarquons qu'il est recommande d'employer le plus possible les
officiers d'ötal-major dans les missions exlörieures, telles que la conduite des
colonnes, les visites d'avant-postes, la surveillance des dislribulions, la preparation

des cantonnements.
Le chapitre VII renferme certaines Conventions relatives au service de süretö.

Les voies ferröes devront etre souvent considöröes comme un obstacle analogue ä

un cours d'eau couvrant le flanc des Operations tacliques; voilä qui est en conlra-
diclion avec la phrase suivante du chapitre III : « On prendra pour regle de ne
point se perdre en hypothesessur la forme du lerrain, qui doit toujours ötre considere
tel qu'il est röellement. » Parmi ces Conventions se trouve encore la neutralisation

des convois el la clause relative aux detachemenls qui se seronl mis dans le

cas d'elre pris; ces derniers ne peuvent plus rentrer en ligne pendant la journee.
Pourquoi n'adopterait-on pas une disposilion analogue pour les pertes supposees
par le feu'? L'arliilerie ne fail-elle pas la manoeuvre des pieces avec des

manquants"? Ne serait-il pas naturel d'aecoututner les chefs el les soldats ä voir diminuer

peu ä peu le nombre des combattants? Evidemment si. Aussi proposons-
nous que l'on introduise dans l'inslruction une note relative ä ces perles supposees

qui viendronl annullier un cerlain nombre de combattanls, absolument au

meme titre que les prisonniers.
Enliu le chapilre VIII contient les prescriplions speciales ponr les arbitres.

Nous nous abstiendrous de les discuter; nous ohservons toutefois qu'ils pourraient

efficacement elre employes ä döterminer les perles approximatives des

Iroupes engagees.

Allemagne. — Uu excellent correspondant special de la Republique francaise

lui öcrit de Dresde, le 27 juin :

« II regne depuis quelques semaines, dans le domaine mililaire, une activite
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